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Un couple belgo-suisse organise un trek sponsorisé de 800 km
Aider nos élèves de Ta Pen à aller au lycée ou en apprentissage

TEMPS FORTS

Le 25 août prochain, pendant 
qu’Anne-Claire et Vincent 
achèveront leur troisième semaine 
de marche, 26 collégiens de Ta 
Pen seront alignés pour recevoir 
officiellement leur diplôme de fin 
de 1er cycle du secondaire.

Ce sera l’occasion de fêter ces 
premiers élèves diplômés de l’école 
rurale de Ta Pen! Ils partiront avec 
tout ce qu’ils ont appris en sept ans, 
sans pouvoir compter sur leurs 
familles qui n’ont pas les moyens 
financiers pour les aider. Mais 
leur choix d’orientation est déjà 
fait, guidé par leurs professeurs 
et par des intervenants extérieurs 
spécialisés dans l’orientation 
professionnelle.

Gros challenge pour cette 
promotion 2017  - quinze étudiants 

(5 garçons et 10 filles) poursuivront 
leurs études secondaires au Lycée 
Khnasanday, à 12 km de Ta Pen. 
Cinq autres suivront trois années 
d’apprentissage à Siem Reap 
débouchant sur des métiers très 
demandés (électriciens, maçons, 
électroniciens..). 

C’est pour soutenir cette promotion, 
et si possible les suivantes, 
qu’Anne-Claire et Vincent se 
mobilisent avec leurs pieds pour 
leur offrir: un uniforme, une 
aide à leur scolarité (fournitures, 
logement  ou soutien scolaire) et 
un vélo pour pouvoir aller au lycée. 

Six autres élèves devraient être pris 
en charge par des ONG de renom 
spécialisées dans la restauration, 
l’hôtellerie et la patisserie (Haven, 
Salabaï, Bayon Pastry).

Cambodge: Premiers diplômés et 
premiers pas vers la vie d’adulte! 

Anne-Claire et Vincent s’entraînent à fond!

Révisions acharnées pour passer l’examen de 
fin de 1er cycle

Premières filles bientôt diplômées du collège 
de Ta Pen (13 filles et 13 garçons en août 2017)

Chaque Pas Compte
5 centimes le pas
100 pas : un uniforme

600 pas : un mois de scolarité

800 pas : un vélo pour aller au lycée

Un couple belgo-suisse est dans la phase finale de préparation 
d’un trek humanitaire entre la côte belge et Genève. Mariés 
depuis 35 ans, Anne-Claire et Vincent ont adopté la nationalité et 
la culture de l’autre et ont toujours vécu avec leurs cinq enfants 
à Veyrier, près de Genève,  passant leur été à Knokke-le-Zoute. 

Ainsi, lors d’une balade dominicale, l’idée est née de relier à pied 
leurs deux pays, leurs deux maisons. Le projet a pris forme et la 
date de départ est fixée au 5 août!

Tous deux nous ont dit: «Marcher durant près de deux mois est un 
challenge à la fois physique et personnel. Mais notre vrai moteur 
est de marcher pour les autres». Anne-Claire et Vincent étant des 
amis d’un des membres de notre Comité, ils ont porté leur choix 
sur le projet éducatif de l’association au Cambodge. D’où le nom 
du projet «Le Pas du Chœur», dans lequel «Chaque Pas Compte».

Chaque pas compte réellement!
Anne-Claire et Vincent vont faire cet été «un million de 
pas»  pour soutenir financièrement trois années de lycée 
ou d’apprentissage aux étudiants qui sortiront diplômés 
du Collège de Ta Pen, fondé et dirigé par le Don du Chœur 
depuis 2009. Chaque pas compte pour relever ce défi avec 
tous ceux qui sont prêts à les aider- leur famille, leurs amis 
et VOUS! 

Vous pourrez suivre l’itinéraire de ce couple sur leur site 
internet www.lepasduchoeur.ch. Ils vont traverser entre 
autres la région flamande en Belgique, la Champagne 
en France, pour descendre vers le Jura… Les filles de ce 
couple, Emmanuelle et Anne-Valérie, publieront photos, 
vidéos, anecdotes, sur leur site et aiguilleront les amateurs 
de marche vers leurs parents sur certaines étapes du 
parcours. Contactez-les sur info@lepasduchoeur.ch

Inscrivez-vous et engagez-vous!
Vous pourrez vivre -vous aussi- cette 
aventure à la maison en famille avec vos 
enfants, petits-enfants et sponsoriser 
les pas de nos intrépides marcheurs. 
Chaque pas ne coûte que 5 centimes 
de francs suisses. Il suffit de cliquer sur 
www.lepasduchoeur.ch pour faire un don 
et s’associer concrètement à ce défi. 100% 
de vos dons seront attribués à ce projet et 
vous recevrez une attestation fiscale pour 
toute donation supérieure à CHF 50.–. 
Vous connaîtrez par email le résultat de 
tous ces énormes efforts de marche dès 
l’arrivée d’Anne-Claire et Vincent à Veyrier.

Association Don du Chœur
2, rue Munier-Romilly 
CH - 1206 Genève

+41 79 652 90 93 
info@don-du-choeur.ch

www.don-du-choeur.ch

	 Le Pas du Chœur

•	 Trek sponsorisé entre
Knokke-le-Zoute (Belgique) 
et Genève, du 5 août 
au 16 septembre

	 Cambodge

•	 Premiers examens au collège 
de Ta Pen

•	 Remise officielle de diplômes à 
nos collégiens, 25 août

•	 Mise en place de passerelles 
professionnelles ou inscriptions 
au Lycée pour les 26 diplômés

	 Madagascar

•	 Fin de la première année de 
scolarisation des 360 enfants 
d’Andohasatra-Betioky, 30 juin; 

•	 Une semaine de formation 
pour toute l’équipe 
pédagogique;
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ACTION CAMBODGE 
Sept années d’école à Ta Pen- Parole à ceux qui les ont vécues.

Pour tous ces enfants, vos dons sont les bienvenus.

Association suisse Don du Chœur
Reconnue d’utilité publique depuis 2008

2, rue Munier-Romilly - 1206 Genève
www.don-du-choeur.ch
info@don-du-choeur.ch

UBS SA. Case postale - CH 1211 Genève 2
IBAN: CH 10 0024 0240 6036 14M1P

CCP: 17-540730-8

PARTENAIRES

Association Genevoise des Ecoles Privées de Genève, Brolliet SA, 
Fondation Coromandel, Fondation Covalence, SIG,  Vaovy La Fondation.

Mes parents n’ont pas de vrai 
métier: ils sont journaliers et 
la famille est extrêmement 
pauvre. Ma mère a divorcé de 
mon père et s’est remariée. 
Je suis donc l’aînée de quatre 
frères et sœurs qui sont tous 
scolarisés à Ta Pen. 

Ma mère m’a souvent 
demandé d’arrêter l’école. La 
première fois, j’étais en niveau 
5. Je ne l’ai pas écoutée. La 

dernière fois, elle m’a dit: «Ça sert à quoi 
d’aller à l’école? Si tu nous aides, on vivra 
mieux!» Maintenant, j’ai 18 ans et j’ai pu lui 
répondre: «Je continuerai mes études même 
si tu ne m’autorises plus à vivre avec toi». Je 
dois me battre pour suivre un apprentissage 
et exercer un vrai métier. Je n’ai pas encore 
assez de connaissances pour arriver à me 
débrouiller seule.

Je tiens à remercier profondément le Don du 
Choeur qui m’a orientée vers l’ONG Salabaï 
pour suivre une formation en hôtellerie.

Je suis orpheline de mère 
depuis l’âge de 11 ans et 
l’ainée de la famille. Mes trois 
petits frères n’ont jamais 
été scolarisés. Ils travaillent 
comme transporteurs de bois 
et se débrouillent pour se 
nourrir. 

Mon père s’est remarié et nous 
vivons à trois sous le même 
toit. Je ne m’entends pas très 
bien avec ma belle-mère qui 

me donne toutes les tâches domestiques à 
faire. Je dois aussi aller chercher les vaches au 
pré après l’école.

Malgré les difficultés du quotidien, mon 
père ne m’empêche pas d’aller à l’école. 
Il veut que je réalise mon rêve de devenir 
professeur de mathématiques.

J’aurai mon premier diplôme en août et j’irai 
donc au lycée Khnasanday l’an prochain. 
Bien sûr, l’école, les amis, mes professeurs 
vont beaucoup me manquer- tout 
particulièrement Magali, Mme HOL Sambo 
et M. THUN Sopheak mais je reviendrai à 
l’école pour partager mes connaissances. 
C’est promis!

J’ai peur de ne pas avoir mon 
diplôme de fin de collège en 
août car j’ai des difficultés en 
maths. Le Lycée, c’est pas fait 
pour moi. En fait, je voudrais 
être réparateur de motos et 
de vélos. En grade 8, j’aidais 
M. Savuth à réparer les vélos 
de l’école pendant mon temps 
libre. Cette année, je ne peux 
pas le faire mais j’adore ça!

Si le Don du Chœur m’aide 
à suivre une formation de mécanicien, je 
pourrai travailler en ville dans un atelier de 
réparation de motos, gagner un peu d’argent, 
faire des économies et monter mon propre 
business à Banteay Srey. Je vais y arriver!

Ça fait sept ans que je suis scolarisé à Ta Pen. 
J’ai été membre du Conseil d’Enfants, j’ai reçu 
le 2ème prix en grade 2 …mais ce qui restera 
dans ma tête, c’est quand la cloche de l’école 
a sonné pour la 1ère fois et que j’ai couru avec 
tous les enfants vers la cantine pour prendre 
mon 1er repas.  Je n’oublierai pas mon école 
et j’ai très envie de revenir y travailler un jour.

J’ai eu la chance d’assister en janvier 2016 à un 
forum d’orientation organisé par Enfants du Mékong 
dans la province de Banteay Meanchey. Ce jour-là, 
l’ONG Salabaï a expliqué en détail le contenu de sa 
formation en cuisine. J’ai tout de suite compris que 
c’était un métier pour moi car je suis bonne cuisinière. 
Ma famille est pauvre et je dois rapidement gagner 
ma vie. Un jour, peut être que j’ouvrirai un restaurant.

J’ai passé sept ans à Ta Pen et j’ai eu la chance d’être 
sélectionnée avec trois autres élèves pour apprendre 
l’élevage des vers à soie au Centre National de la 
Soie.  On a développé cette activité dans l’école et ça 
nous a donné le sens des responsabilités. Avant de 

quitter Ta Pen, j’ai formé l’équipe qui nous remplacera l’an prochain.

Moi, je veux devenir médecin car c’est mon rêve de 
soigner les gens. Je suis un des meilleurs élèves 
de Grade 9 et ce métier correspond bien à mes 
compétences. 

Je suis rentré à Ta Pen en 2010 en niveau 1. J’ai 
beaucoup appris et j’ai adoré faire partie de l’équipe 
de basketball. Elle me manquera l’an prochain ainsi 
que tous mes amis du collège de Ta Pen, mais on se 
retrouvera tous au lycée Khnasanday.

Mille mercis à mes professeurs pour leurs beaux 
enseignements et précieux conseils, et à l’équipe des 
cuisinières pour leurs délicieux repas.

Le 1er octobre 2010, ils étaient 250 élèves à s’asseoir pour la première fois sur les bancs de l’école primaire de Ta Pen. Aujourd’hui, ils sont deux 
fois plus : 550 élèves en maternelle, primaire et collège. Parmi les 26 élèves qui sortiront diplômés de Ta Pen dans deux mois, 17 d’entre eux sont 
là depuis le premier jour. Ils ont entre 17 ans et 19 ans, veulent devenir professeur, médecin, cuisinière ou mécanicien. Quel est leur plus beau 
souvenir d’école? Qu’est-ce qu’ils n’oublieront jamais? Qu’est-ce qui leur manquera? Que veulent-ils bien nous dire?

YEN Prey

«Je me suis battue pour 
venir à l’école»

AUN Saèm

«Le Lycée, c’est pas fait 
pour moi»

LANH Savy

«Je veux devenir 
professeur de maths»

SUT Sam Ath

«J’aimerais ouvrir un restaurant.»

TUON Sopheak

«Un jour, je serai médecin.»

ACTION MADAGASCAR
Les 360 enfants de l’école primaire d’Andohasatra-Betioky ont 
terminé leur première année scolaire. Grâce aux fonds récoltés par 
la Dictée du Chœur, leurs douze professeurs suivront cet été un cycle 
de formation d’une semaine, dispensée par deux formateurs du 
Ministère de l’Education.
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